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Si ça devait 
~ Absurdum, primitif contemporain ~ 

8 min – 2 personnages 
 

Si vous jouez ce texte, soyez sympa, déclarez-le à la SACD* 
 
 
Lambda : Ah ! Non, mais ça l’a encore refait ! 
Bêta : Quoi donc ? 
Lambda : Vous dites noir et ça fait le noir. 
Bêta : Ah ! Oui ? Boh… 
Lambda : Non, mais pourquoi ça ne le fait pas avec moi ? 
Bêta : Je n’en sais rien, moi. 
Lambda : Noir ! 
Bêta : C’est que ce n’est pas prévu pour… 
Lambda : Noir !! 
Bêta : Ou alors, vous ne savez pas le dire… 
Lambda : Noooir ! Noiiiiiiiiir ! NOiR ! Nnnnnnoirrrrrrrrrrrrr ? 
Bêta : Bon, ça va aller, oui ? On dirait un enfant qui n’a pas eu le cadeau qu’il voulait à Noël. 
C’est comme ça, c’est comme ça, voilà tout. 
Lambda : Regardez-le, l’autre, qui se pavane… Evidemment, c’est comme ça, c’est comme 
ça, ça vous arrange bien, vous : c’est vous que le noir écoute ! 
Bêta : Que voulez-vous que j’y fasse… 
Lambda : Et il est arrogant de décontraction. Que ça m’énerve ! 
Bêta : Comment voulez-vous que je vous dise quoi, moi ? J’essaye de prendre ça à la légère 
pour vous rassurer, ça vous énerve. 
Lambda : Allez, c’est bon, je ne vous parle plus. 
Bêta : Ecoutez, le mieux dans ces cas-là, c’est de penser à autre chose. 
Lambda : Et à quoi voulez-vous que je pense ? 
Bêta : Il faut vraiment que je fasse tout, ici, moi. Ce que vous voulez ! Il y a le choix. Tiens, 
une banane. 
Lambda : Une banane… Jaune. Avec des tâches noires. Mangées par des gorilles et des 
chimpanzés. Au pelage NOIR ! C’est comme ça que vous voulez me distraire, vous ? 
Bêta : Dites-donc, vous êtes de mauvais poil… 
Lambda : Poil. De chimpanzé ? NOIR ? 
Bêta : Bon, bon… Pensez… A un film… 
Lambda : Hitchcock. 
Bêta : Très bien. 
Lambda : Les 39 marches. Psychose. L'Inconnu du Nord-Express. 
Bêta : Voilà. 
Lambda : Que des films en NOIR et blanc ! 
Bêta : Vous êtes dur à changer d’idée, vous. Bon, euh… Une chanson ! Pas de couleur, dans 
les chansons… 
Lambda : Armstrong, je ne suis pas NOIR… Et venant de nulle part, surgit un aigle NOIR… 
NOIR c’est NOIR, il n’y a plus d’espoir ! 
Bêta : Vous le faites exprès, ma parole, avec vos paroles !  
Lambda : Mais non ! Ce noir qui ne veut pas m’obéir m’obnubile ! 
Bêta : Je vois ça. Alors là, à part vous couper une main, je ne vois pas ce que je peux faire. 
Lambda : Me couper une main ?! 
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Bêta : Ah ! Ben là, la douleur, ça va vous faire penser à autre chose. A rien, même, vous allez 
juste vous concentrer dessus. Je suis comme ça, moi : radical. Dites, vous m’écoutez ? 
Lambda : Pardon ? Excusez-moi, je pensais à autre chose… 
Bêta : C’est bien la peine que je m’échine à vous expliquer comment penser à autre chose si 
vous ne m’écoutez pas ! 
Lambda : Ben oui, mais je pensais à autre chose… C’était le but, non ? 
Bêta : Oui, mais comme vous m’aviez demandé, vous auriez pu avoir la politesse d’écouter 
ma solution…  
Lambda : Vous avez raison, je vous demande pardon. Vous disiez ? 
Bêta : On s’en fout de ce que je disais ! Vous pensez à quoi ? 
Lambda : Non mais alors à force, bon, quoi, vous êtes compliqué à suivre ! Vous ne voulez 
pas qu’on change de sujet mais vous en changez. Vous voulez qu’on reste dans le sujet mais 
vous voulez qu’on change… Je suis perdu, moi. 
Bêta : Ne réfléchissez pas trop, vous allez nous faire un AVC. A quoi vous pensez, donc. 
Lambda : La dame, là-bas… 
Bêta : Celle que vous connaissez mais peut-être pas, vous ne savez pas ? 
Lambda : Oui. 
Bêta : Eh ! Ben ? Ça y est, ça vous est revenu ? 
Lambda : Non. 
Bêta : Ça a l’air palpitant, votre histoire… Alors ? Quoi ? 
Lambda : Vous ne trouvez pas qu’elle ressemble à votre mère ? 
Bêta : … Mais pas du tout ! Mais pourquoi vous dites ça ? 
Lambda : Je ne sais pas… Un truc dans le front… Ou les yeux, peut-être… 
Bêta : Non, mais pourquoi vous racontez n’importe quoi ?! Vous ne la connaissez pas, ma 
mère ! 
Lambda : Ben non… 
Bêta : Alors il faut arrêter les idioties ! Au-delà d’un certain quota, ça devient trop copieux. 
Lambda : Non, mais si jamais elle devait ressembler à quelque chose, ce serait à cette dame, 
je trouve. 
Bêta : Mais ma mère ressemble à quelque chose ! 
Lambda : Oui. A ça. Ou quelque chose d’approchant. Enfin, c’est l’idée que je m’en fais. 
Bêta : Je vous dis d’arrêter de vous faire des idées ! Tiens, à ce niveau là, je peux dire que 
votre père ressemble à ce type, là ! Y’a pas de quoi être fier ! 
Lambda : Boh… Ça me va… Il n’est pas terrible mais il est largement mieux que mon 
père… 
Bêta : Non, non. Regardez-le mieux. Il a la peau flasque, des poils qui sortent d’endroits 
improbables d’où normalement rien ne sort. 
Lambda : Oui… Mais ce sont des poils. Mon père, c’est pire. Plus… Voyez ? Comme s’il 
avait créé un nouvel état entre liquide et solide… Gluant. 
Bêta : Oui, bon, ben alors celui-là, tiens. Oh, mais il ressemble à votre frère. 
Lambda : Je n’ai pas de frère. 
Bêta : Eh ! Ben elle, là ! Paf ! Elle ressemble à votre sœur ! 
Lambda : Je n’ai pas de sœur. 
Bêta : Eh ! Ben c’est pas parce que vous êtes enfant unique qu’il faut venir dire que la dame 
ressemble à ma mère ! 
Lambda : Y’a pas de honte… Elle n’est pas si mal la dame… Hihi, regardez, elle se 
recroqueville. Elle a cru qu’on allait dire du mal d’elle. 
Bêta : On s’en fout, de la dame ! Ma mère, elle, elle a de la classe, de l’élégance. Elle a le 
regard intelligent, au moins, ma mère. Elle n’a pas la peau grasse, ma mère. Ma mère, elle, 
elle a le teint frais !  
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Lambda : Ah ! Ben si, elle en a pris pour son grade ; elle pouvait se recroqueviller...  
Bêta : Alors, il faut arrêter de dire qu’elle ressemble à ma mère ! 
Lambda : Bon, bon, je ne dis plus rien. 
Bêta : Tiens, ça m’énerve 
Lambda : Non ! 
Bêta : Quoi, non ? 
Lambda : C’est moi, le noir, c’est moi ! 
Bêta : Allez-y, faites-vous plaisir à défaut de me faire du mal. 
Lambda : Noir. …  
Bêta : Vous n’êtes pas doué. 
Lambda : Bon, allez, ça m’énerve, noir ! … Bon, allez, ça l’énerve, noir ! … 
Bêta : Franchement, vous devenez pitoyable. Noir. 
 

Noir 
 
* Pour plus de détails sur la déclaration à la SACD, rendez-vous sur mon site  
http://ericbeauvillain.free.fr 
 


